LE  RETOUR 

DU  ROI 

0 D E. 

LEVE , embellis  tes  Portiques 
Reine  orgueilleufe  des  Cités  j 
Et  par  mille  Chants  héroïques 
Célébré  tes  félicites  j 
Ton  Roi  guidé  par  la  Viéloire  „ 

Chargé  du  cœur  de  fes  Guerriers, 

Dans  tes  murs  dont  il  fait  la  gloire 
Revieïit  dépofer  fes  Lauriers. 


O Vous  dont  l’Empire  tranquille 
Fleurit  à l’abri  de  fes  Loix , 

Mufes  dont  il  fauva  l’aziie 
Joignez  vos  Lyres  à nos  voix  5 
Renoncez  en  ces  jours  de  joye 
A l’orgueil  de  vous  fignaler , 

Le  cœur  d’un  Peuple  fe  déployé  , 
Votre  efprit  ne  peut  l’égaler. 
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Laiffez  îa  Victoire  fanglante 
Captive  fous  fes  étendarts  j 
Laiffez  la  mort  & l’épouvante 
Voler  & fuivre  fes  regards: 

Mon  Roi  de  ce  tableau  terrible 
Aujourd’hui  feroit  peu  flatté  : 
Peignez-nous  fur  fon  Char  paifible 
La  Foy , L’Amour  & l’Equité . 


Peuple  tu  vois  ce  Prince  Augufte 
A qui  ton  bonheur  te  fournit  , 
Eclate  , ton  délire  eft  j Lille  , 
LOUIS  le  caufe  êc  l’applaudit  j 
Admire,  prens  un  nouvel  Etre 
Au  pied  de  fon  Trhône  affermi  , 
Ton  refpect  l’appelle  ton  Maître  3 
Ton  cœur  le  nomme  ton  Ami, 

Frappe  les  Cieux",  Peuple  fîdelle. 
De  tes  cris  de  joye  & d’amour  5 
Invite  la  Troupe  immortelle 
Au  Spectacle  de  ce  grand  jour: 
De  ton  Roi  les  Vertus  finceres, 
Pour  ce  Roi  ton  tendre  penchant. 
Non,  l’accord  des  fublimes  fpheres 
Ne  produit  rien  de  fi  touchant. 


/ 
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Abbaiffe  la  voûte  Etheree 
Pere  des  Dieux  & des  mortels  , 

Sous  ton  image  révérée 
Place  LOUIS  fur  tes  Autels  i 
Comme  toi  Maître  du  Tonnere 
Il  veut  regner  par  fes  Bienfaits, 

Et  c’efl  pour  étouffer  la  Guerre 
Qu’un  inflant  il  voile  la  Paix, 

LOUIS  part,  le  Lion  Belgique 
Recule  au  Nord  en  rugiffatit: 

La  Mort  paroît , fon  Cœur  Stoïqu® 

La  défarme  en  la  méprifant  : 

Noirs  Effains  que  la  Sarmatie 
Vomit  fur  nos  bords  menacés  , 

Que  devient  votre  rage  impie  ? 
LOUIS  renaît , difparoiffez. 
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Hé  quoi  déjà  fur  la  fougere 
Tu  laiffes  bondir  tes  Troupeaux  I 
Ton  Berger  , timide  Bergere  , 

T’attendrit  de  fes  chants  nouveaux  ! 

Ce  n’efl  point  fon  amour  qu’il  chante 
Le  fecret  couvre  vos  ardeurs  j 
A ton  ame  reconnoiffante 
De  LOUIS  il  peint  les  faveurs. 

vyfieva 
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3 b & Divin  amour  de  la  Patrie 

O Toy  qui  remplis  tout  mon  cœur  i 
Aux  bords  de  ta  fource  cherie 
Tu  me  ravis  d’un  bras  vainqueur. 

Quel  Peuple  entier  s’y  défaltere! 

Eprouve , ô Grand  Roy,  nos  vertus, 

Pour  toi  Victime  volontaire 
Tout  Françok  efl  un  T)eciu f. 

Parois  , remplis  par  ta  préfeilce 
L’Immenfité  de  nos  déiirs  , 

Tes  périls  , tes  maux , ton  abfence  j 
Nous  ont  coûté  trop  de  foupirs  > 

Ainli  le  Citoyen  du  Pôle 
Incertain  dans  lombre  qui  fuit. 

Revoit  l’Aûre  qui  le  confole 
Des  horreurs  d’une  longue  nuit: 

F I N. 

DELANOUE,  Comédien  du  Roi» 

Lit  & approuvé  > ce  4 'Novembre  1744.  CRE  SILLON. 


Vit  r Approbation  , permis  d’imprimer , ce  « Novembre  1744» 
MARV1LLE . 


A Paris  , chez  Prau  1 t Fils , Quai  de  Conti , vis-à-vis 
la  defcence  du  Pcnc-ISeuf,  à la  Charité, 


